
Vue idéale du Frankenbourg à la fin du Moyen Age. Dessin N. Mengus.
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Le château occupe un  sommet appelé  Schlossberg («montagne du château») qui sépare le val de 
Villé du val de Lièpvre. Il a été construit avant 1143 par les comtes de Frankenbourg - une branche 
des comtes de Saarbrücken - dans le périmètre d’une enceinte protohistorique qui présente des 
similitudes avec le «Mur Païen» du Mont Sainte-Odile. Les blocs de cette enceinte ont été utilisés 
lors de la construction du château. A la fin du XIIe siècle, les comtes, devenus landgraves (comtes 
tenant son fief directement de l’empereur) de Basse-Alsace, abandonnent le nom de Frankenbourg 
pour celui de Werde. A leur extinction, le château passe en 1359 à l’évêché de Strasbourg, puis, au 
XVe siècle. il est successivement engagé  (bien qu’une personne concède moyennant une certaine 
somme, avec la faculté d’y entrer en possession en remboursant le prix versé) aux La Petite-Pierre, 
aux Hohenstein et à la ville de Sélestat. Au cours du XVIe siècle, le château est modernisé, notam-
ment avec l’adjonction d’un bastion de plan triangulaire. Endommagé par la foudre en 1582, il est 
encore occupé par les Suédois en 1632 lors de la Guerre de Trente ans (1618 – 1648)  avant d’être 
laissé définitivement à l’abandon. 

// FRANKENBOURG    

GPS  I 48.295172,7.324812

(Neubois, Bas-Rhin)
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LA VISITE DE CE CHÂTEAU S’EFFECTUE SOUS VOTRE ENTIÈRE RESPONSABILITÉ. LES RUINES  SONT FRAGILES, 
FAITES ATTENTION OÙ VOUS MARCHEZ. POUR PERMETTRE À TOUS D’EN PROFITER ET GARANTIR VOTRE SÉCURITÉ, 

MERCI DE NE PAS ESCALADER LES MURS NI ARRACHER OU DÉPLACER DE PIERRES, NE PAS VOUS APPROCHER DU VIDE 
ET BIEN SURVEILLER VOS ENFANTS…

Bonne visite 

1. Chemin d’approche.
2. Fossé ouest.
3.  Cône de déjection formé lors du  creusement du 

fossé ouest.
4. Emplacement de l’entrée de la basse-cour.
5. Basse-cour ouest.
6. Vestiges d’un bâtiment.
7. Fossé nord.
8.  Cône de déjection formé lors  creusement du 

fossé nord.
9. Plate-forme aménagée ?
10. Basse-cour est.
11. Fausses-braies (XIVe siècle).
12. Accès au haut-château.
13.  Rampe d’accès défendue par un bastion 

d’artillerie de plan triangulaire (XVIe siècle) équipé 

de canonnières circulaires à redans c’est-à-
dire à ressauts successifs destinés à dévier les 
projectiles.

14.  Haut-château. Divers bâtiments prenaient appui 
sur les murs d’enceinte. Côté ouest est conservé 
un palais de l’époque romane, transformé à 
l’époque gothique. Contre lui s’adosse  une 
citerne dont la fosse à fi ltration, creusée dans le 
roc, est de plan ovale. Sur cette même façade 
ouest se reconnaissent, à l’extérieur, les vestiges 
de latrines en encorbellement. Au nord-ouest, le 
donjon circulaire en pierres à bosse (XIIIe siècle) 
domine notamment l’accès au haut-château. Une 
tour carrée (XIVe-XVe siècle) occupe l’extrémité 
sud.

Plan Chr. Topham-Smith (d’après Dillenseger)

Crédits : N. Mengus (texte, restitution) – Chr. Topham-Smith (plan d’après Dillenseger)


